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Méthodologies de compilation 

de lôinventaire qu®b®cois des ®missions atmosph®riques  
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Acronymes, sigles et abréviations 
 

  

CCNUCC Convention-cadre des Nations Unies sur les changements climatiques 

CH4 Méthane 

CO2 Dioxyde de carbone 

CO2-C Émissions de dioxyde de carbone exprim®es en tant quô®missions de carbone 

CRD Construction, rénovation et démolition 

CRIQ Centre de recherche industrielle du Québec 

ECCC Environnement et Changement climatique Canada 

éq. CO2 Équivalent CO2 

DBO5 Demande biochimique en oxygène après 5 jours 

DET Dépôt en tranchées 

DMS Dépôt de matériaux secs 

FE Facteur dô®mission 

GES Gaz à effet de serre 

GJ Gigajoule 

GIEC Groupe dôexperts intergouvernemental sur lôévolution du climat 

GNL Gaz naturel liquéfié 

HFC Hydrofluorocarbures 

ICI Industriel, commercial et institutionnel 

LEDCD Lieu dôenfouissement de d®bris de construction ou de d®molition 

LEET Lieu dôenfouissement en tranch®es 

LES Lieu dôenfouissement sanitaire 

LET Lieu dôenfouissement technique 

kg Kilogramme 

kL Kilolitre 

km Kilomètre 

m³ Mètre cube 

MAPAQ Minist¯re de lôAgriculture, des Pêcheries et de lôAlimentation du Qu®bec 

MELCC Ministère de lôEnvironnement et de la Lutte contre les changements climatiques 

MERN Ministère de lôÉnergie et des Ressources naturelles 

MFFP Ministère des Forêts, de la Faune et des Parcs 

N Azote 

NF3 Trifluorure dôazote 

NH3 Ammoniac 
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NH3-N £missions dôammoniac exprim®es en tant quô®missions dôazote 

N2O Oxyde nitreux 

N2O-N £missions dôoxyde nitreux exprim®es en tant quô®missions dôazote 

NOx Oxydes dôazote 

NOx-N £missions dôoxydes dôazote exprim®es en tant quô®missions dôazote 

PER Plan dôeau r®cepteur 

PFC Perfluorocarbures 

RDOCECA Règlement sur la déclaration obligatoire de certaines émissions de contaminants dans 
lôatmosph¯re 

SF6 Hexafluorure de soufre 

SGF Système de gestion des fumiers 

SPEDE Syst¯me de plafonnement et dô®change de droits dô®mission de gaz ¨ effet de serre 

t Tonne métrique 

TEP Tonne en équivalent pétrole 

t éq. CO2 Tonne métrique en équivalent CO2 

tma Tonne métrique anhydre 

TSS Total des solides en suspension 
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A1.1. Introduction 
Lôinventaire québécois des émissions de gaz à effet de serre (ci-après, « inventaire ») est basé sur les lignes 

directrices du Groupe dôexperts intergouvernemental sur lôévolution du climat (GIEC) pour les inventaires 

nationaux de gaz à effet de serre (GIEC, 2006), comme le requiert la Convention-cadre des Nations Unies 

sur les changements climatiques (CCNUCC). La compilation de lôinventaire requiert lôutilisation de 

nombreuses sources de données dont les principales sont les suivantes : 

Á Données fournies par les entreprises québécoises  

Jusquôen 2007, les entreprises transmettaient leurs donn®es dô®mission ou de consommation 

énergétique et de production de façon volontaire. À partir de ces données, le ministère de 

lôEnvironnement et de la Lutte contre les changements climatiques (MELCC) déterminait les 

émissions de GES de chaque établissement. Depuis 2007, les entreprises sont tenues de fournir 

ces renseignements en vertu du Règlement sur la déclaration obligatoire de certaines émissions de 

contaminants dans lôatmosph¯re (RDOCECA; Québec, 2021a). Afin de simplifier le texte 

subséquent, lôappellation ç déclarations » sera utilisée pour désigner autant les données transmises 

en vertu du RDOCECA que celles fournies de façon volontaire par les entreprises; 

 

Á Données des partenaires 

Plusieurs partenaires fournissent des donn®es permettant la compilation de lôinventaire, notamment : 

¶ Statistique Canada 

¶ Environnement et Changement climatique Canada (ECCC) 

¶ Minist¯re de lô£nergie et des Ressources naturelles (MERN) 

¶ Minist¯re de lôAgriculture, des P°cheries et de lôAlimentation du Qu®bec (MAPAQ) 

¶ Ministère des Forêts, de la Faune et des Parcs (MFFP) 

¶ RECYC-QUÉBEC 

¶ Institut de la statistique du Québec (ISQ). 
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Le Tableau A1.1 résume les émissions incluses dans chacun des grands secteurs de lôinventaire. Un tableau 

détaillé par sous-secteurs et par catégories est présenté à lôAnnexe 2. 

Tableau A1.1 Description g®n®rale des secteurs de lôinventaire qu®b®cois des GES 

Secteurs Description 

Transports Émissions des combustibles consommés dans les équipements 
mobiles ainsi que dans les équipements de combustion liés à la 
distribution des produits pétroliers et du gaz naturel. Le CO2 
provenant des biocarburants est exclu. 

Industries Émissions de la combustion et des procédés des établissements 
industriels (raffineries de pétrole, exploitation minière, fonderies de 
fonte et dôacier, sidérurgie, usines de bouletage, usines de pâtes et 
papiers, industries chimiques, cimenteries, usines de chaux, 
production dôaluminium et de magnésium, fonte et affinage de 
métaux non ferreux) et émissions fugitives des raffineries de pétrole 
et de la distribution du pétrole et du gaz naturel. Inclut aussi les 
émissions de la combustion et des procédés de toute autre industrie 
non énumérée précédemment. 
Comprend également les émissions de lôutilisation, même dans les 
secteurs non industriels, dôhalocarbures (HFC et PFC), de SF6 et de 
NF3, lôutilisation de PFC et de SF6 dans les équipements électriques, 
le N2O utilisé comme agent propulseur et anesthésique, de même 
que les émissions de la combustion fixe dans la construction, 
lôagriculture et la foresterie.  
Le CO2 provenant de la biomasse (combustion ou fermentation) est 
exclu. 

Résidentiel, commercial et 
institutionnel 

Émissions des combustibles fossiles et de la biomasse consommés 
dans les bâtiments résidentiels, commerciaux, institutionnels et 
dôadministration publique, ¨ lôexclusion du CO2 provenant de la 
biomasse. Les ®missions de lôutilisation dôhalocarbures (HFC et PFC) 
pour la climatisation des bâtiments sont comptabilisées avec les 
industries. 

Agriculture Émissions liées à la production agricole, ̈  lôexclusion des ®missions 
de la combustion et des ®missions li®es ¨ lôaffectation des terres, au 
changement dôaffectation des terres et à la foresterie. 

Déchets £missions provenant des lieux dôenfouissement municipaux, incluant 
les émissions de la combustion et du torchage des gaz 
dôenfouissement sur les sites, des lieux dôenfouissement dédiés aux 
usines de pâtes et papiers, du traitement biologique des déchets 
(compostage et biométhanisation), de lôincin®ration des déchets ainsi 
que du traitement et du rejet des eaux usées municipales.  
Le CO2 provenant de la biomasse (combustion ou fermentation) est 
exclu. 

Électricité Émissions des combustibles consommés pour la production 
dô®lectricit® dans les centrales thermiques publiques (Hydro-
Québec). 
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À partir des meilleures données disponibles, différentes méthodologies de compilation sont employées pour 

produire lôinventaire et elles seront détaillées dans les prochaines sections. Le Tableau A1.2 résume la 

provenance des émissions des grands secteurs de lôinventaire. 

Tableau A1.2 Provenance des donn®es dô®mission de GES des secteurs de lôinventaire qu®b®cois 

Secteurs Déclarations Estimations 

Transports x x 

Industries x x 

Résidentiel, commercial et 
institutionnel 

x x 

Agriculture  x 

Déchets x x 

Électricité x x 

 

Pour chaque secteur, les émissions de chacun des GES mentionnés à lôencadr® 2 « Les gaz à effet de serre » 

de lôinventaire 2019 (MELCC, 2021c) sont calculées en tonnes métriques (t). Ces émissions sont converties 

en équivalent CO2 (éq. CO2) afin de pouvoir les additionner et permettre la comparaison entre différents 

secteurs et sous-secteurs. Les émissions de GES sont converties en équivalent CO2 ¨ lôaide de 

lôÉquation A1.1. 

Équation A1.1  

 

Où :  

CO2éq. = émissions de GES en t éq. CO2; 

GESi = émissions du GES i en t; 

PRPi = potentiel de réchauffement planétaire du GES i indiqu® ¨ lôencadr® 2; 

i = chaque GES de lôencadr® 2. 
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A1.2. Transports 
Les émissions de GES du secteur des transports comprennent plusieurs catégories de transports routiers et 

hors route, de même que du transport aérien, ferroviaire et maritime. Également, les émissions provenant 

des équipements fixes de combustion liés à la distribution des produits pétroliers et du gaz naturel (catégorie 

« Pipelines ») sont incluses dans ce secteur. 

Le Tableau A1.3 montre les sous-secteurs et les catégories de transports pr®sent®s dans lôinventaire. 

Tableau A1.3 Sous-secteurs et catégories du secteur des transports 

Sous-secteurs Catégories 

Transport routier 
 

Automobiles 

Camions légers 

Véhicules lourds 

Autres transports routiers 

Transport maritime Transport maritime intérieur  

Transport maritime militaire 

Pêches 

Transport ferroviaire Transport ferroviaire 

Transport aérien  Transport aérien intérieur  

Transport aérien militaire 

Autres transports  Véhicules hors route : Agriculture et foresterie  

Véhicules hors route : Commercial et institutionnel 

Véhicules hors route : Fabrication, mines et construction 

Véhicules hors route : Résidentiel 

Véhicules hors route : Autres  

Pipelines  

 

Les émissions de GES des transports au Québec sont compilées par ECCC. Elles sont fournies au MELCC 

détaillées par catégorie. ê lôexception de la catégorie « Pipelines » qui doit faire lôobjet dôun rapprochement1 

pour tenir compte des déclarations, les donn®es dôECCC sont utilis®es telles quelles dans lôinventaire. Les 

émissions de la catégorie « Pipelines » sont estim®es par le MELCC ¨ lôaide de la m°me m®thodologie que 

pour les énergies fossiles des industries.  

Les d®tails de la m®thodologie employ®e par ECCC pour lôestimation des ®missions des transports sont 

disponibles dans la section A3.1.4.2 de la partie 2 du rapport dôinventaire national (ECCC, 2021a). 

Notamment, toutes les quantit®s de diesel, dôessence et de carburants pour lôaviation qui sont attribu®es ¨ 

différents secteurs autres que les transports dans les données de consommation énergétique finale utilisées 

pour la compilation sont assign®es au transport par ECCC. En effet, il nôest pas possible pour ECCC de 

départager ce qui est employé dans les équipements mobiles de ce qui est consommé dans les équipements 

fixes (p. ex., une génératrice) pour ces combustibles. Par conséquent, puisque les déclarations de tous les 

secteurs visés peuvent comprendre des ®missions li®es ¨ lôutilisation de ces combustibles dans les 

 
1 Le rapprochement des données est une procédure qui consiste à éliminer la prise en compte r®p®t®e dô®missions qui 
sont à la fois dans les données estimées et les déclarations, le cas échéant.  
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équipements fixes, ces dernières sont exclues de la compilation afin dô®viter un double comptage.  

Le Tableau A1.4 indique la provenance des émissions pour la catégorie « Pipelines » des autres 

transports.  

Tableau A1.4 Provenance des donn®es dô®mission de GES de la catégorie « Pipelines » (combustion) 

Catégorie Déclarations Estimations 

Pipelines x x 

 

Le Tableau A1.5 présente les références des données statistiques utilisées dans les calculs et les facteurs 

dô®mission sont pr®sent®s au Tableau A3.1 de lôAnnexe 3. Pour cette catégorie, le diesel est considéré dans 

les estimations. Lorsque des données statistiques ne sont pas rendues disponibles par Statistique Canada 

parce que confidentielles, des estimations en fonction dôautres donn®es disponibles sont faites. 

Tableau A1.5 Combustibles considérés et sources de données des quantités de combustibles de la 
catégorie « Pipelines » 

Source calculée Provenance des quantités de combustibles 
(StatCan, 2011, 2021a) 

Pipelines 
Gaz naturel  
Diesel  

Tableau 25-10-0005-01 ï archivé (1990-1994) 
Tableau 25-10-0030-01 (1995-2019)  
Consommation énergétique finale, ligne Pipelines 
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A1.3. Industries 
Les émissions de GES du secteur des industries comprennent les émissions de la combustion et des 

procédés de fabrication des établissements industriels du Québec et de lôutilisation de produits (HFC, PFC, 

SF6, NF3 et N2O), de même que les émissions fugitives des raffineries et de la distribution du gaz naturel. 

A1.3.1. Combustion industrielle 
Les émissions de GES de la combustion industrielle proviennent des déclarations (alumineries, raffineries, 

usines de pâtes et papier, etc.) et dôestimations. Ces derni¯res sont utilis®es afin dôestimer les ®missions des 

établissements qui ne dépassent pas les seuils de déclaration, par exemple les usines, commerces ou 

institutions de petite taille. 

Les émissions du diesel, de lôessence ou des carburants dôaviation utilis®s dans les sources fixes ne sont pas 

comprises dans ce sous-secteur, car elles sont déjà considérées dans le secteur des transports, comme 

mentionné précédemment.  

Le Tableau A1.6 résume la provenance des émissions pour ce sous-secteur.  

Tableau A1.6 Provenance des données dôémission de GES du sous-secteur « Combustion industrielle » 

Catégories Déclarations Estimations 

Production et raffinage des combustibles fossiles x  

Exploitation minière x x 

Production de minéraux non métalliques 
Cimenteries  
Usines de chaux 

 
x 
x 

 

Production de métaux ferreux  
Fonderies de fonte et dôacier 
Sidérurgie 
Usines de bouletage 

 
x 
x 
x 

 

Production de métaux non ferreux  
Production dôaluminium 
Production de magnésium 
Fonte et affinage de métaux non ferreux 

 
x 
x 
x 

 

Industries chimiques x  

Usines de pâtes et papiers x  

Autres 
Autres manufacturiers 

Énergie fossile 
Énergie issue de biomasse 

Scieries 
Cabanes à sucre  

Construction 
Agriculture 
Foresterie 

 
 
x 
 
x 

 
 
x 
 
x 
x 
x 
x 
x 

 

Les prochaines sections présentent les méthodologies de calcul des émissions pour les différentes catégories 

de combustion industrielle ainsi que les sources de données utilisées.  
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A1.3.1.1. Production et raffinage des combustibles fossiles  
Toutes les raffineries de pétrole déclarent leurs émissions de GES au MELCC. La particularité des raffineries 

dans lôinventaire est que leurs émissions de procédés et leurs émissions de combustion doivent être imputées 

à la combustion industrielle (GIEC, 2006, chapitre 2). Ainsi, les émissions fugitives déclarées par les 

raffineries ne sont pas considérées dans le sous-secteur de la combustion industrielle, mais plutôt dans celui 

des émissions fugitives. 

A1.3.1.2. Exploitation minière  
Certains établissements dôextraction de minerais, dôexploitation de carrières, de traitement de roche et de 

production de sable et gravier déclarent leurs émissions au MELCC. Toutefois, les déclarations ne couvrent 

pas tous les établissements existants pour cette catégorie. Ainsi, afin que lôinventaire soit repr®sentatif, les 

émissions de GES liées à la combustion industrielle sont estimées à partir de données de consommation 

énergétique de Statistique Canada, qui font lôobjet dôun rapprochement avec les quantités déjà comprises 

dans les déclarations, le cas échéant. La méthodologie et les sources de données utilisées pour calculer les 

émissions non couvertes par les déclarations des établissements dôexploitation mini¯re sont présentées à la 

section Énergie fossile. 

A1.3.1.3. Production de minéraux non métalliques 
Les cimenteries et la plupart des usines de chaux déclarent annuellement leurs émissions au MELCC. Les 

émissions de la combustion déclarées par ces établissements sont utilis®es directement pour lôinventaire. 

A1.3.1.4. Production de métaux ferreux 
La plupart des établissements liés à la production de métaux ferreux déclarent leurs émissions au MELCC. 

Les émissions de la combustion d®clar®es par ces ®tablissements sont utilis®es directement pour lôinventaire. 

Si de petits établissements, par exemple des fonderies, ne sont pas tenus de produire une déclaration, les 

®missions des combustibles fossiles quôils utilisent seront estim®es avec tous les autres manufacturiers non 

déclarants ¨ lôaide de la méthodologie présentée à la section Énergie fossile et leurs émissions seront 

considérées dans la catégorie « Autres manufacturiers ». 

A1.3.1.5. Industries chimiques 
Plusieurs établissements liés à la production de produits chimiques déclarent leurs émissions au MELCC. 

Les émissions de la combustion déclarées par ces établissements sont utilisées directement pour lôinventaire. 

Si de petits établissements ne sont pas tenus de produire une déclaration, les émissions des combustibles 

fossiles quôils utilisent seront estim®es avec tous les autres manufacturiers non déclarants ¨ lôaide de la 

méthodologie présentée à la section Énergie fossile et leurs émissions seront considérées dans la catégorie 

« Autres manufacturiers ». 

A1.3.1.6. Usines de pâtes et papiers 
Les usines de pâtes et papiers déclarent leurs émissions au MELCC. Les émissions de la combustion 

déclarées par ces établissements sont utilisées directement pour lôinventaire. 

A1.3.1.7. Autres 

A1.3.1.7.1. Énergie fossile 

Divers établissements îuvrant dans des domaines manufacturiers autres que ceux couverts par les grands 

secteurs industriels énumérés précédemment déclarent leurs émissions au MELCC. Toutefois, il nôy a aucune 

déclaration pour les sous-catégories construction, agriculture et foresterie. Ainsi, afin que lôinventaire soit 

représentatif des émissions de ces sous-catégories et des émissions des établissements qui ne sont pas 

tenus de déclarer leurs émissions, les émissions de GES liées à la combustion industrielle sont estimées à 

partir de données de consommation énergétique de Statistique Canada, qui font lôobjet dôun rapprochement 
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avec les quantités déjà comprises dans les déclarations, le cas échéant.  

Les émissions de chaque GES sont calculées ¨ lôaide de lôÉquation A1.2. 

Équation A1.2 

  

Où : 

GESi = émissions du GES i de la combustion, en t; 

combustiblej = consommation du combustible j, en millier de mètres cubes (10³m³) pour le gaz naturel et 

en kilolitre (kL) pour les combustibles liquides; 

FEi,j = facteur dô®mission du GES i pour le combustible j, en kg/10³m³ pour le gaz naturel et en kg/kL 

pour les combustibles liquides; 

i = CO2, CH4 ou N2O; 

j = gaz naturel, mazout lourd, mazout léger, kérosène (mazout pour poêle) ou propane. 

Le Tableau A1.7 présente les sources de données statistiques utilisées dans les calculs et les facteurs 

dô®mission sont pr®sent®s au Tableau A3.1 et au Tableau A3.2 de lôAnnexe 3. Lorsque des données 

statistiques ne sont pas rendues disponibles par Statistique Canada parce que confidentielles, des 

estimations en fonction dôautres donn®es disponibles sont faites. 

Tableau A1.7 Combustibles considérés et sources de données des quantités de combustibles du sous-
secteur « Combustion industrielle » 

Sources calculées Provenance des quantités de combustibles 
(StatCan, 2011, 2021a, 2021b) 

Exploitation minière  
Gaz naturel  
Mazout lourd (no 5 et no 6) 
Mazout léger no 2 
Kérosène (mazout pour poêle) 
Propane  

Tableau 25-10-0005-01 ï archivé (1990-1994) 
Tableau 25-10-0030-01 (1995-2019)  
Tableau 25-10-0026-01 (1995-2019) 
Consommation énergétique finale, ligne Extraction minière et 
de pétrole et de gaz 

Autres manufacturiers 
Gaz naturel  
Mazout lourd (no 5 et no 6) 
Mazout léger no 2 
Kérosène (mazout pour poêle) 
Propane  

Tableau 25-10-0005-01 ï archivé (1990-1994) 
Tableau 25-10-0030-01 (1995-2019)  
Tableau 25-10-0026-01 (1995-2019) 
Consommation énergétique finale, lignes Fabrication total, 
Transformé en énergie électrique par industries, Transformé 
en produits pétroliers raffinés, Transformé en production de 
vapeur 

Construction 
Gaz naturel  
Mazout lourd (no 5 et no 6) 
Mazout léger no 2 
Kérosène (mazout pour poêle) 
Propane 

Tableau 25-10-0005-01 ï archivé (1990-1994)  
Tableau 25-10-0030-01 (1995-2019) 
Tableau 25-10-0026-01 (1995-2019) 
Consommation énergétique finale, ligne Construction 

Agriculture 
Gaz naturel  
Mazout lourd (no 5 et no 6) 

Tableau 25-10-0005-01 ï archivé (1990-1994)  
Tableau 25-10-0030-01 (1995-2019) 
Consommation énergétique finale, ligne Agriculture 
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Mazout léger no 2 
Kérosène (mazout pour poêle) 
Propane 

Foresterie 
Mazout lourd (no 5 et no 6) 
Mazout léger no 2 
Kérosène (mazout pour poêle) 

Tableau 128-0003 ï archivé (1990-1994)  
Tableau 25-10-0030-01 (1995-2019) 
Consommation énergétique finale, ligne Foresterie et 
exploitation forestière et activités de soutien à la foresterie 

 

A1.3.1.7.2. Énergie issue de biomasse 

Certains établissements utilisent la biomasse, comme les déchets ligneux, pour produire de lô®nergie. 

Consid®rant lôimportance de cette utilisation dans les scieries et les cabanes à sucre et étant donné que les 

émissions reliées à cette utilisation ne sont pas toutes déclarées, des estimations sont nécessaires pour 

compl®ter lôinventaire.  

A1.3.1.7.2.1. Scieries (Autres manufacturiers) 

Les quantités de déchets ligneux brûlés à des fins énergétiques et déclarées par les scieries ainsi que les 

quantités de déchets ligneux brûlés déclarées au MFFP (MFFP, 2021) en vertu du Règlement sur les permis 

dôexploitation dôusines de transformation du bois (Québec, 2021b) sont utilisées afin de déterminer les 

quantités de déchets ligneux pour lesquelles les émissions de GES ne sont pas déclarées. Les émissions de 

GES sont ensuite calcul®es ¨ lôaide de lôÉquation A1.3. Les facteurs dô®mission sont pr®sent®s au 

Tableau A3.3 de lôAnnexe 3. Les émissions de CO2 libérées par la combustion du bois sont dôorigine 

biogénique et ne sont donc pas incluses ¨ lôinventaire. 

Équation A1.3 

 

Où :  

GESi = émissions du GES i, en t; 

déchet ligneux = consommation de déchet ligneux, en tma; 

FEi = facteur dô®mission du GES i en kg/tma; 

i = CH4 ou N2O. 

A1.3.1.7.2.2. Cabanes à sucre (Autres manufacturiers) 

Les émissions de GES des cabanes à sucre, considérées dans le secteur industriel de lôinventaire, 

comprennent les émissions liées à la combustion du bois pour le chauffage des bâtiments et pour les 

évaporateurs pour la production du sirop. 

Les émissions de CO2 libérées par la combustion du bois sont dôorigine biog®nique et ne sont donc pas 

incluses ¨ lôinventaire. Les émissions de CH4 et de N2O ont ®t® calcul®es ¨ partir des donn®es dôutilisation de 

biomasse (MERN, 2021). Le détail de la méthodologie employée peut être consulté à la section Chauffage 

au bois du secteur Résidentiel, commercial et institutionnel de la présente annexe. 
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A1.3.2. Procédés industriels et utilisation des produits 
Les émissions de GES des procédés industriels englobent les ®missions provenant de lôutilisation non 

énergétique des combustibles et les GES émis comme sous-produits dérivant directement des procédés 

industriels. Elles proviennent en bonne partie des déclarations (alumineries, raffineries, pâtes et papier, etc.). 

Les émissions liées à lôutilisation des produits comme les HFC, les PFC, le SF6 et le N2O comprennent les 

émissions de ces gaz utilisés à différentes fins, telles que la réfrigération, la fabrication des mousses 

plastiques, lôisolation des équipements électriques ou comme agent propulseur et anesthésique, et ne font 

pas toutes lôobjet de d®clarations au MELCC. Elles doivent être compl®t®es par des estimations afin dôavoir 

le portrait complet pour le Québec.  

Le Tableau A1.8 résume la provenance des émissions pour ce sous-secteur.  

Tableau A1.8 Provenance des donn®es dô®mission de GES du sous-secteur « Procédés industriels et 
utilisation des produits » 

Catégories Déclarations Estimations  

Autres production et consommation 
dõhalocarbures, SF6 et NF3 

x x 

Fabrication et utilisation dõautres produits  
Agents propulseurs  
Anesthésiques 
Utilisation de PFC et SF6 dans les 
équipements électriques 

 
 
 
 
x 

 
 
x 
x 
x 

Production dõaluminium et de magnésium 
Production dôaluminium 
Production de magnésium 

 
 
x 
x 

 

Production de métaux ferreux  
Fonderies de fonte et dôacier 
Sidérurgie 
Usines de bouletage 

 
x 
x 
x 

 

Production de minéraux non métalliques  
Cimenteries  
Usines de chaux 

 
x 
x 

 

Autres produits non énergétiques 
provenant de combustibles et de 
lõutilisation de solvants 

 
x 
 

 
x 

 

A1.3.1.8. Autres production et consommation dôhalocarbures, SF6 et NF3 
Chaque catégorie du tableau précédent inclut ses propres émissions de HFC, de PFC, de SF6 et de NF3, à 

lôexception de la catégorie « Autres produits non énergétiques provenant de combustibles et de lôutilisation 

de solvants », qui ne comprend que des émissions de CO2, de CH4 et de N2O. La catégorie « Autres 

production et consommation dôhalocarbures, de SF6 et de NF3 » rassemble les émissions de HFC, de PFC, 

de SF6 et de NF3 de tous les autres secteurs non présentés séparément dans le tableau précédent. Les 

émissions dans cette dernière catégorie incluent les déclarations des établissements et sont complétées à 

lôaide des donn®es du dernier inventaire national (ECCC, 2021b) pour les années nécessaires. Cela est 

nécessaire pour les HFC et les PFC, puisque cette catégorie de lôinventaire dôECCC inclut également des 

®missions de lôutilisation de gaz r®frig®rants dans le secteur « Résidentiel, commercial et institutionnel » qui 

ne font pas partie des déclarations faites au MELCC. Les données disponibles actuellement ne permettent 
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pas leur séparation entre les différents usages. 

A1.3.1.9. Fabrication et utilisation dôautres produits  

A1.3.1.9.1. Agents propulseurs et anesthésiques 

Les émissions de N2O provenant de lôutilisation dôagents propulseurs et anesth®siques au Québec sont 
compilées par ECCC. Elles sont fournies au MELCC détaillées par catégorie et sont utilisées telles quelles 
dans lôinventaire. Les détails de la méthodologie employée par ECCC sont disponibles dans la section 4.18.2. 
de la partie 1 du rapport dôinventaire national (ECCC, 2021a).  
 

A1.3.1.9.2. Utilisation de PFC et de SF6 dans les équipements électriques 

Le SF6 et le CF4 sont utilisés comme gaz isolants dans les équipements électriques (transformateurs, 

disjoncteurs, etc.). Les émissions proviennent de fuites lors de bris dô®quipement et de fuites infimes dans le 

temps qui doivent être compensées par remplissage. De 1990 à 2008, les donn®es dôECCC pour le Qu®bec 

sont utilisées (ECCC, 2021b). De 2009 à 2011, les données proviennent des rapports sur le développement 

durable dôHydro-Québec (Hydro-Québec, 2009, 2010, 2011). De 2012 à 2019, ce sont les données relatives 

aux équipements électriques déclarées au MELCC qui sont utilisées. 

A1.3.1.10. Production dôaluminium et de magnésium 
ê ce jour, il nôy a plus dôusines de fabrication de magn®sium au Qu®bec, mais elles d®claraient leurs émissions 

au MELCC pendant les années où elles étaient en exploitation. Les alumineries, quant à elles, déclarent 

toutes leurs émissions au MELCC. Les émissions autres que celles de la combustion qui sont déclarées par 

ces ®tablissements sont utilis®es directement pour lôinventaire. 

A1.3.1.11. Production de métaux ferreux 
La plupart des établissements liés à la production de métaux ferreux déclarent leurs émissions au MELCC. 

Les émissions autres que celles de la combustion qui sont déclarées par ces établissements sont utilisées 

directement pour lôinventaire. Si de petits établissements ne sont pas tenus de produire une déclaration, leurs 

émissions de procédés ne feront pas partie de lôinventaire. Leur contribution ¨ lôinventaire, le cas échéant, 

serait négligeable. 

A1.3.1.12. Production de minéraux non métalliques 
Les cimenteries et la plupart des usines de chaux déclarent leurs émissions au MELCC. Les émissions autres 

que celles de la combustion qui sont déclarées par ces établissements sont utilisées directement pour 

lôinventaire. 

A1.3.1.13. Autres produits non énergétiques provenant de combustibles et de 

lôutilisation de solvants 
Divers ®tablissements îuvrant dans des domaines manufacturiers autres que ceux couverts par les grands 
secteurs industriels énumérés précédemment déclarent leurs émissions au MELCC et leurs émissions autres 
que celles de la combustion ou de lôutilisation des produits (halocarbures, SF6, NF3) sont utilisées directement 
pour lôinventaire. Ces émissions de CO2, de CH4 ou de N2O peuvent provenir de lôutilisation non ®nerg®tique 
de combustible, de sous-produits des procédés ou activités, comme lôutilisation dôexplosifs, ou de la 
destruction de composés comme les composés organiques volatils pour éviter leur émission.  

Des émissions liées à lô®limination de d®chets ligneux dans les scieries au d®but des ann®es 1990 et au 

procédé de production du charbon de bois sont estimées pour compléter lôinventaire. 
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A1.3.1.13.1. Scieries 

Les quantités de déchets ligneux brûlés à des fins de destruction ¨ lôaide de brûleurs coniques déclarées par 

les scieries au MELCC pour certaines années sont utilisées afin dôestimer les quantités de déchets ligneux 

détruits pour les années manquantes, soit 1990 et 1991. Ce type dô®quipement a cess® dô°tre utilis® au 

Québec en 2006. Les émissions de CO2 libérées par la combustion du bois sont dôorigine biog®nique et ne 

sont donc pas incluses ¨ lôinventaire. Les émissions de GES pour les années 1990 et 1991 sont calculées 

selon lôÉquation A1.3. 

A1.3.1.13.2. Industrie du charbon de bois 

Les émissions de la production de charbon de bois résultent de la carbonisation du bois. Les émissions de 

CO2 libérées par le bois sont dôorigine biog®nique et ne sont pas incluses ¨ lôinventaire. Les émissions sont 

calculées ̈  lôaide de lôÉquation A1.4. 

Équation A1.4 

 

Où : 

GESi,a = émissions de GES i pour lôann®e a, en t; 

Productiona = production de charbon de bois pour lôann®e a, en t; 

FEi,a = facteur dô®mission du GES i pour lôann®e a, en kg/t; 

i = CH4 ou N2O; 

a = année dôinventaire. 

 

Les facteurs dô®mission sont pr®sent®s au Tableau A3.4 de lôAnnexe 3. Lô®volution du facteur dô®mission 

pour le CH4 consid¯re lôinstallation dô®purateur avec une efficacit® de 98 %. 

La production annuelle de 1990 à 2015 provient des différentes éditions du Portrait statistique (MFFP, 

1990-2015). À partir de 2016, la production provient des données déclarées au MELCC. 

A1.3.3. Émissions fugitives 
Au Québec, les émissions fugitives proviennent des fuites et du torchage dans les raffineries de pétrole et 

des réseaux de transport et de distribution du gaz naturel. Le Tableau A1.9 résume la provenance des 

émissions pour ce sous-secteur.  

Tableau A1.9 Provenance des donn®es dô®mission de GES du sous-secteur « Émissions fugitives » 

Catégorie Déclarations Estimations 

Pétrole et gaz naturel 
Raffineries de pétrole  
Distribution du gaz naturel 

 
x 
x 

 
 
x 
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A1.3.1.14. Raffineries de pétrole 
Les raffineries déclarent leurs émissions au MELCC et leurs émissions fugitives (torches et équipements 

antipollution, émissions de CH4 provenant des réservoirs de stockage, des séparateurs huile-eau, des 

opérations de chargement, des réseaux de purge, des composantes dô®quipements et des évents de 

procédés) sont considérées dans le sous-secteur « Émissions fugitives ». Toutes les autres émissions de 

GES liées à la production de produits pétroliers raffinés sont incluses dans le sous-secteur de la combustion 

industrielle. 

A1.3.1.15. Distribution du gaz naturel 
Les émissions de cette sous-catégorie comprennent les émissions fugitives de CH4 associées à la 

transmission, ¨ la distribution et ¨ lôentreposage du gaz naturel. 

Plusieurs établissements déclarent leurs émissions au MELCC. Les émissions des établissements qui ne 

déclarent pas dô®missions fugitives au MELCC, ou les émissions datant dôavant que des établissements 

soient tenus de produire une déclaration, sont estimées. Les émissions qui sont connues pour certaines 

années servent de référence (déclarations volontaires et CICC, 2000) et sont utilisées pour calculer un facteur 

dô®mission pour les sources suivantes : transport, distribution, entreposage, bris de canalisation par des tiers 

et usine de gaz naturel liquéfié (GNL). Les longueurs totales des conduites de transmission pour la province 

(StatCan, 1997, 1998, 1999, 2000, 2001) ou les longueurs totales des conduites de distribution connues pour 

certains établissements servent de référence et sont utilis®es comme taux dôactivit®. Les émissions sont 

calculées ̈  lôaide de lôÉquation A1.5. 

Équation A1.5 

 
Où : 

CH4i,a = émissions de CH4, en t pour la source i et lôann®e a; 

CH4i,a0 = émissions de CH4, en t pour la source i et lôann®e de r®f®rence a0; 

Li,a0 = longueur totale pour la province des conduites de transmission ou longueur des conduites de 

distribution connue pour certains établissements de référence pour la source i pour lôann®e de 

référence ao, en km;  

Li,a = longueur totale pour la province des conduites de transmission ou longueur des conduites de 

distribution pour la source i pour lôann®e a, en km;  

i = transport, distribution, entreposage, bris par des tiers ou usine de GNL; 

a = ann®e dôinventaire; 

a0 = année de référence. 
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A1.4. Résidentiel, commercial et institutionnel 
Les émissions de GES du secteur « Résidentiel, commercial et institutionnel » comprennent principalement 

les émissions liées au chauffage des bâtiments résidentiels, commerciaux, institutionnels et de 

lôadministration publique. 

A1.4.1. Énergie fossile 
Peu dô®tablissements dans les sous-secteurs « Résidentiel » et « Commercial et institutionnel » sont tenus 

de déclarer leurs émissions au MELCC. Par conséquent, afin que lôinventaire soit repr®sentatif des ®missions 

de ces sous-secteurs, celles-ci sont estimées à partir de données de consommation énergétique de 

Statistique Canada, qui font lôobjet dôun rapprochement pour les quantités déjà comprises dans les 

déclarations, le cas échéant. Le Tableau A1.10 résume la provenance des émissions pour ces sous-secteurs.  

Tableau A1.10 Provenance des donn®es dô®mission de GES du secteur « Résidentiel, commercial et 
institutionnel » (énergie fossile) 

Sous-secteurs Déclarations Estimations 

Résidentiel 
Commercial et institutionnel 

Commerces et institutions 
Administration publique 

 
 
x 
x 

x 
 
x 
x 

 

Les ®missions du diesel et de lôessence ne sont pas considérées dans ces sous-secteurs, car elles sont déjà 

incluses dans les transports.  

Les émissions de chaque GES sont calcul®es avec lôÉquation A1.2 de la section Énergie fossile. 

Le Tableau A1.11 présente les références des données statistiques utilisées dans les calculs et les facteurs 

dô®mission sont pr®sent®s au Tableau A3.1 et au Tableau A3.2 de lôAnnexe 3. Lorsque des données 

statistiques ne sont pas rendues disponibles par Statistique Canada parce que confidentielles, des 

estimations en fonction dôautres donn®es disponibles sont faites. 

Tableau A1.11 Combustibles considérés et sources de données des quantités de combustibles du secteur 
« Résidentiel, commercial et institutionnel » (énergie fossile) 

Source calculée Provenance des quantités de combustibles 
(StatCan, 2011, 2021a, 2021b) 

Résidentiel 
Gaz naturel  
Mazout lourd (no 5 et no 6) 
Mazout léger no 2 
Kérosène (mazout pour poêle) 
Propane  

Tableau 25-10-0005-01 ï archivé (1990-1994) 
Tableau 25-10-0030-01 (1995-2019)  
Consommation énergétique finale, ligne Résidentiel 

Commerces et institutions 
Gaz naturel  
Mazout lourd (no 5 et no 6) 
Mazout léger no 2 
Kérosène (mazout pour poêle) 
Propane 

Tableau 25-10-0005-01 ï archivé (1990-1994)  
Tableau 25-10-0030-01 (1995-2019) 
Consommation énergétique finale, ligne Commerces et autres 
institutions 

Administration publique 
Gaz naturel  

Tableau 25-10-0005-01 ï archivé (1990-1994)  
Tableau 25-10-0030-01 (1995-2019) 
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Mazout lourd (no 5 et no 6) 
Mazout léger no 2 
Kérosène (mazout pour poêle) 
Propane 

Consommation énergétique finale, ligne Administrations 
publiques 

 

A1.4.2. Chauffage au bois 
Les émissions de CO2 libérées par le chauffage au bois sont dôorigine biog®nique et ne sont donc pas incluses 

¨ lôinventaire pour ce sous-secteur. Les émissions de CH4 et de N2O ont été calculées à partir des données 

de consommation de biomasse (MERN, 2021) et de la méthodologie de la section A6.6 de la partie 2 du 

rapport dôinventaire national 1990ï2019 (ECCC, 2021a). Les facteurs dô®mission dépendent du type 

dô®quipement utilis®. Ces facteurs sont présentés au Tableau A3.5 de lôAnnexe 3. 

Les quantités de biomasse qui sont en tonnes en équivalent pétrole (TEP) sont converties en tonnes 

métriques anhydres (tma) ̈  lôaide de lôÉquation A1.6. 

Équation A1.6 

 

Où : 

biomasse = quantité de biomasse anhydre, en tma; 

biomasseTEP = biomasse consommée, en TEP; 

PC = facteur de conversion (41,87 GJ/TEP; MERN, 2021); 

PCI = pouvoir calorifique inférieur de la biomasse anhydre (16,3 GJ/tma)2. 

 

Elles sont ensuite réparties entre les différents types dô®quipement utilis®s dans les habitations québécoises. 

Les émissions sont calculées ¨ lôaide de lôÉquation A1.7. 

Équation A1.7 

   

Où : 

GESj = émissions du GES i, en t; 

Biomassej = quantité de biomasse utilisée pour lô®quipement j, en tma; 

FEi,j = facteur dô®mission du GES i et de lô®quipement j, en kg/tma; 

i = CH4 ou N2O; 

j = type dô®quipement (foyers, poêles, fournaises ou autre). 

Les émissions de chauffage au bois du secteur industriel (voir Cabanes à sucre) sont calculées en utilisant 

la même méthodologie que celle du secteur « Résidentiel, commercial et institutionnel ». 

 
2 Le pouvoir calorifique inférieur (PCI) 16,3 GJ/tma a une teneur en humidité de 0 %. Il a été calculé à partir du PCI à 
19 % dôhumidité (13,2 GJ/tm) (ECCC, 2021a, section A6.6 de la partie 2). 
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A1.5. Agriculture 
Les ®missions de GES du secteur de lôagriculture comprennent uniquement celles liées à la production 

agricole. Elles nôincluent pas les ®missions du chauffage des b©timents agricoles et des équipements mobiles 

ni celles li®es ¨ lôaffectation des terres, au changement dôaffectation des terres et à la foresterie. 

Côest le MAPAQ, qui estime les émissions de GES pour les quatre sous-secteurs de la production agricole 

pr®sent®s dans lôinventaire. Le Tableau A1.12 présente les GES générés pour les sous-secteurs de 

lôagriculture. 

Tableau A1.12 Sous-secteurs et GES générés du secteur de lôagriculture 

Sous-secteurs GES 

Fermentation entérique CH4 

Gestion du fumier CH4 et N2O 

Gestion des sols agricoles N2O 

Chaulage, urée et autres engrais carbonés CO2 

 

La méthodologie présentée est un survol des sous-secteurs de lôinventaire agricole québécois qui couvre la 

période de 1990 à 2019. Elle présente un sommaire des équations utilisées ainsi que les sources de données 

utilisées spécifiquement pour le Québec. 

Les méthodes de calcul suivent la formule de base suivante : 

Équation A1.8 

 

A1.5.1. Fermentation entérique 
La fermentation entérique est un processus normal de digestion des herbivores, surtout des ruminants comme 

les bovins. Les ®missions varient notamment en fonction de lôesp¯ce animale, de lôâge des animaux et de 

leur nombre. Les émissions de CH4 provenant de la fermentation entérique pour toutes les catégories 

animales sont calculées ¨ lôaide de lôÉquation A1.9. 

Équation A1.9 

 

Où : 

CH4fe = émissions résultant de la fermentation entérique pour toutes les catégories animales, en 

kg CH4/année; 

NT = nombre de têtes par catégorie animale T. Cette donnée est tirée de lôinformation recueillie 

annuellement par le MAPAQ; 

FE(fe)T = facteur dô®mission de CH4 pour la fermentation entérique par catégorie animale, en 

kg CH4/animal/année (ECCC, 2021a; GIEC, 2006). 
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A1.5.2. Gestion du fumier 
Les émissions en lien avec la gestion du fumier varient notamment en fonction de la méthode de gestion, des 

propri®t®s du fumier, des esp¯ces animales et du nombre dôanimaux. Trois types dô®missions sont 

attribuables à la gestion des fumiers, soit les émissions directes de CH4 en lien avec les déjections ainsi que 

les émissions directes et indirectes de N2O. 

Émissions de CH4 

Les émissions directes de CH4 sont calculées ̈ lôaide de lôÉquation A1.10. 

Équation A1.10 

 

Où : 

CH4MM = émissions directes de CH4 résultant de la gestion du fumier pour toutes les catégories animales, 

en kg CH4/année; 

NT = nombre de têtes par catégorie animale T. Cette donnée est tirée de lôinformation recueillie 

annuellement par le MAPAQ; 

FE(MM)T= facteur dô®mission pour estimer les ®missions de CH4 issues de la gestion des fumiers, en 

kg CH4/tête/année (ECCC, 2021a; GIEC, 2006). 

 

Émissions de N2O liées aux systèmes de gestion des fumiers  

Les émissions de N2O liées aux systèmes de gestion des fumiers (SGF) découlent de processus biologiques, 

notamment celui de la minéralisation des matières organiques et de la nitrification et de la dénitrification de 

lôazote min®ral. Elles couvrent les émissions directes et indirectes vers lôatmosph¯re. 

Émissions directes de N2O attribuables aux systèmes de gestion des fumiers 

Les émissions directes de N2O varient notamment en fonction des taux dôexcr®tion dôazote pour les diff®rentes 

catégories animales, des types de SGF et des facteurs dô®mission associ®s ¨ chacun des SGF. Elles sont 

calculées ̈ lôaide de lôÉquation A1.11. 

Équation A1.11 

 

 

Où : 

N2OD(gf) = émissions directes de N2O pour toutes les catégories de SGF, excluant les pâturages, en 

kg N2O/année; 

NT = nombre de têtes par catégorie animale T. Cette donnée est tirée de lôinformation recueillie 

annuellement par le MAPAQ;  

NSGF = pourcentage de fumier sous les différents systèmes de gestion (solide, liquide, autre). Ces données 

sont tirées de lôinformation recueillie annuellement par le MAPAQ; 

NEX,T = taux dôazote excr®t® pour estimer les ®missions de N2O issues de la gestion des fumiers, en 

kg N/tête/année. (ECCC, 2021a; GIEC, 2006); 
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FESGF = facteur dô®mission de lôazote par cat®gorie animale sous les différents systèmes de gestion, en 

kg N2O-N/kg N. (GIEC, 2006); 

44/28 = coefficient de conversion de N2O-N en N2O. 

 

Émissions indirectes de N2O attribuables aux systèmes de gestion des fumiers  

Les émissions indirectes de N2O attribuables aux SGF surviennent lors de la volatilisation de lôazote sous 

forme de NH3 et de NOx puis son dépôt subséquent, ainsi que lors du lessivage et du ruissellement de lôazote. 

Les émissions indirectes de N2O sont calculées ¨ lôaide de lôÉquation A1.12 pour la volatilisation. 

Équation A1.12 

 

Où : 

N2OD(gf) = émissions indirectes de N2O attribuables à la volatilisation pour toutes les catégories de SGF, 

excluant les pâturages et enclos, en kg N2O/année; 

NT = nombre de têtes par catégorie animale T. Cette donnée est tirée de lôinformation recueillie 

annuellement par le MAPAQ;  

NSGF = pourcentage de fumier sous les différents systèmes de gestion (solide, liquide, autre). Ces données 

sont tirées de lôinformation recueillie annuellement par le MAPAQ; 

NEX,T = taux dôazote excr®t® pour estimer les émissions de N2O issues de la gestion des fumiers, en 

kg N/tête/année (ECCC, 2021a; GIEC, 2006); 

FracGazGF(T,SGF) = fraction de lôazote volatilis® en provenance des syst¯mes de gestion, en % NH3-N/NOX-N 

(ECCC, 2021a); 

FE4 = facteur dôémission de N2O à la suite du dépôt de lôazote (volatilisation), en kg N2O-N/(kg NH3-N + 

NOX-N volatilisé (GIEC, 2006); 

44/28 = coefficient de conversion de N2O-N en N2O. 

 

Les émissions indirectes de N2O sont calculées ̈ lôaide de lôÉquation A1.13 pour le lessivage et le 

ruissellement de lôazote. 

Équation A1.13 

 

Où : 

N2OL(gf) = les émissions indirectes de N2O attribuables au lessivage et au ruissellement pour toutes les 

catégories de SGF, excluant les pâturages et enclos, en kg N2O/année; 

NT = nombre de têtes par catégorie animale T. Cette donnée est tirée de lôinformation recueillie 

annuellement par le MAPAQ;  

NSGF = pourcentage de fumier sous les différents systèmes de gestion (solide, liquide, autre). Ces 

données sont tirées de lôinformation recueillie annuellement par le MAPAQ; 

NEX,T = taux dôazote excr®t® pour estimer les ®missions de N2O issues de la gestion des fumiers, en 
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kg N/tête/année (ECCC, 2021a); 

FracLessSG(T,SGF) = fraction de lôazote lessiv® et ruissel® en provenance des syst¯mes de gestion, en 

% NH3-N/NOX-N (ECCC, 2021a); 

FE5 = facteur dôémission de N2O après lessivage et ruissellement, en kg N2O-N/kg N lessivé et ruisselé 

(GIEC, 2006); 

44/28 = coefficient de conversion de N2O-N en N2O. 

A1.5.3. Gestion des sols agricoles 
Les émissions de N2O attribuables ¨ la gestion des sols agricoles se composent dô®missions directes, soit 

par lôajout dôazote au sol, et dô®missions indirectes, soit par la volatilisation des engrais azotés inorganiques 

et des fumiers sous forme de NH3 et de NOX et de leur dépôt subséquent, ainsi que par lessivage et 

ruissellement de lôazote.  

Émissions directes de N2O 

Les émissions directes de N2O sont calculées pour les fertilisants minéraux, les engrais de ferme, les 

pâturages, enclos et parcours, les matières résiduelles fertilisantes, les résidus de cultures, le travail du sol 

pour semis et les sols organiques cultivés. Les émissions sont calculées ¨ lôaide de lôÉquation A1.14. 

 

Équation A1.14 

  

Où :  

N2ODirect = émissions directes de N2O attribuables à la gestion des sols agricoles, en kg N2O/année;  

N2O-Ninputs = émissions directes de N2O-N pour les fertilisants minéraux, les engrais de ferme, les 

matières résiduelles fertilisantes, les résidus de cultures et le travail du sol pour semis, en 

kg N2O-N/année; 

N2O-NSols organiques cultivés = émissions directes de N2O-N pour la culture des sols organiques, en 

kg N2O-N/année; 

N2O-NPâturage = émissions directes de N2O-N pour lôurine et le fumier d®pos®s dans les p©turages, les 

grands parcours et les enclos par les animaux de pacage, en kg N2O-N/année;  

44/28 = coefficient de conversion de N2O-N en N2O. 

 

Émissions indirectes de N2O attribuables à la gestion des sols agricoles  

Les émissions indirectes de N2O attribuables à la gestion des sols surviennent lors de la volatilisation de 

lôazote ainsi que lors du lessivage et du ruissellement de lôazote. 

Les émissions indirectes de N2O attribuables à la volatilisation et au dépôt de lôazote sont calculées ¨ lôaide 

de lôÉquation A1.15. 
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Équation A1.15 

 

Où : 

N2OVD = ®missions attribuables ¨ la volatilisation et au d®p¹t de lôazote, en kg N2O/année; 

NENG, TN = consommation dôengrais azot®s inorganiques pour chaque type dôengrais azot®s, en 

kg N/année. Ces données sont tirées de lôinformation recueillie annuellement par le MAPAQ; 

FracGAS NT = fraction des engrais azotés inorganiques qui sont épandus sur les sols et qui se volatilisent, 

en kg NH3-N/kg N (GIEC, 2006); 

FumPGPE(T) = quantit® dôurine et de fumier azot®s qui est excr®t®e dans les p©turages, les grands parcours 

et les enclos par catégorie animale T, en kg N/année (GIEC, 2006; ECCC, 2021a). Ces données sont 

également tirées de lôinformation recueillie annuellement par le MAPAQ; 

FracGasMS-PGPE,T = fraction du fumier azoté volatilisé qui est épandu sur les pâturages, les grands parcours 

et les enclos par catégorie animale T pour lôensemble du b®tail, ̈  lôexception des bovins laitiers, en 

kg NH3-N + NOX-N)/kg N (GIEC, 2006); 

NFum-cultures = engrais azotés organiques épandus sur les terres cultivées, en kg N/année. Ces données 

sont tirées de lôinformation recueillie annuellement par le MAPAQ; 

FracGasM = fraction des engrais azot®s organiques volatilis®s pour lôensemble du b®tail, ¨ lôexception des 

catégories de bovins laitiers et de porcs, en kg NH3-N + NOX-N/kg N (GIEC, 2006); 

FE4 = facteur dôémission de N2O à la suite du dépôt de N (volatilisation), en kg N2O-N/kg N (GIEC, 2006); 

44/28 = coefficient de conversion de N2O-N en N2O. 

 

Les émissions indirectes de N2O attribuables au lessivage dôengrais azot®s inorganiques et organiques ainsi 

que de résidus de cultures azotés présents dans les sols agricoles sont calculées ¨ lôaide de lôÉquation A1.16. 

Équation A1.16 

 

Où : 

N2OL = émissions attribuables au lessivage et au ruissellement de lôazote, en kg N2O/année; 

NENG = engrais azotés inorganiques épandus, en kg N;  

NFum-cultures = engrais azotés organiques épandus comme engrais, en kg N; 

FumPGPE = quantit® dôurine et de fumier déposée dans les pâturages, les grands parcours et les enclos, 

en kg N; 

NRES = azote de résidus de cultures, en kg N; 

FracLessivage = fraction de lôazote perdue par lessivage et ruissellement, en kg N/kg N (GIEC, 2006); 

FE5 = facteur dôémission de N2O après lessivage et ruissellement, kg N2O-N/kg N (GIEC, 2006);  

44/28 = coefficient de conversion de N2O-N en N2O. 
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A1.5.4. Chaulage, urée et autres engrais carbonés 

Émissions de CO2 attribuables ¨ lôapplication de calcaire 

Le calcaire est utilisé notamment pour neutraliser les sols acides, accroître la disponibilité des nutriments du 

sol et améliorer le milieu de croissances des cultures. Durant le processus de neutralisation, des réactions 

dô®quilibre du bicarbonate se cr®ent et lib¯rent du CO2. Les émissions de CO2 résultant du chaulage sont 

calculées ̈ lôaide de lôÉquation A1.17. 

Équation A1.17 

 

Où : 

CO2 = ®missions annuelles dues ¨ lôapplication de chaux, en kg CO2/année; 

Mcalcaire = quantité annuelle de calcaire consommée dans la province, en kg/année. Cette donnée est tirée 

de lôinformation recueillie annuellement par le MAPAQ; 

FEcalcaire = facteur dô®mission pour le calcaire (12 %) (GIEC, 2006); 

44/12 = coefficient de conversion de CO2-C en CO2. 

 

Émissions de CO2 attribuables ¨ lôapplication dôur®e 

Lôapplication dôur®e pour stimuler la production des cultures lib¯re du CO2 par hydrolyse. Les émissions de 

CO2 r®sultant de lôapplication dôur®e sont calcul®es ¨ lôaide de lôÉquation A1.18. 

 

Équation A1.18 

 

Où : 

CO2 = ®missions annuelles dues ¨ lôapplication de lôur®e, en kg CO2/année; 

Murée = quantit® annuelle dôur®e appliqu®e dans la province, en kg/année. Cette donnée est tirée de 

lôinformation recueillie annuellement par le MAPAQ;  

FEurée = facteur dô®mission (20 %) (GIEC, 2006); 

44/12 = coefficient de conversion de CO2-C en CO2. 
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Émissions de CO2 attribuables à la perte de carbone des sols organiques 

Les émissions de CO2 résultant de la perte de carbone des sols organiques sont calculées ¨ lôaide de 

lôÉquation A1.19. 

Équation A1.19 

 

Où : 

CO2 = émissions annuelles dues à la perte de carbone des sols organiques, en t CO2/année; 

Superficie cultivée = superficie des sols organiques cultivée, en hectare. Cette donnée est tirée de 

lôinformation recueillie par le MAPAQ; 

FEsols organiques = facteur dô®mission des sols organiques cultiv®s, (5 Mg C/ha) (ECCC, 2021a);  

44/12 = coefficient de conversion de CO2-C en CO2. 
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A1.6. Déchets 
Les émissions de GES du secteur des déchets comprennent les ®missions de lôenfouissement des d®chets, 

du traitement biologique des déchets, du traitement et du rejet des eaux us®es et de lôincin®ration des d®chets. 

Certaines données proviennent des déclarations, dôautres doivent °tre estim®es. Le Tableau A1.13 résume 

la provenance des émissions pour ces sous-secteurs. 

Tableau A1.13 Provenance des données dôémission de GES du secteur déchets 

Sous-secteurs Déclarations Estimations 

Lieux dõenfouissement municipaux x x 

Lieux dõenfouissement dédiés aux 
usines de pâtes et papiers 

 x 

Traitement biologique des déchets 
Compostage 
Biométhanisation 

 
 

 
x 
x 

Traitement et rejet des eaux usées 
municipales 

 x 

Incinération des déchets x  

 

A1.6.1. Lieux dôenfouissement 
Lôenfouissement des d®chets est présenté en deux sous-secteurs : lôenfouissement dans les lieux 

dôenfouissement municipaux et lôenfouissement dans les lieux dôenfouissement d®di®s aux usines de pâtes 

et papiers. Les émissions de ces deux sous-secteurs sont calculées s®par®ment. Les lieux dôenfouissement 

municipaux sont subdivisés en lieux dôenfouissement sanitaire (LES), lieux dôenfouissement technique (LET), 

dépôts en tranchées (DET), lieux dôenfouissement en tranch®es (LEET), dépotoirs, dépôts de matériaux 

secs (DMS) et lieux dôenfouissement de débris de construction ou de démolition (LEDCD). 

Lôenfouissement des déchets produit principalement du CO2 dôorigine biog®nique et du CH4, et le torchage et 

la valorisation ®nerg®tique du gaz dôenfouissement sur site produisent du CO2 biogénique, du CH4 et du N2O. 

Les émissions de CO2 dôorigine biog®nique ne sont pas incluses à lôinventaire. Lôenfouissement des d®chets 

municipaux se divise en trois types de collectes : résidentiel; industriel, commercial et institutionnel (ICI) et 

construction, rénovation et démolition (CRD). 

A1.6.1.1. Lieux dôenfouissement municipaux 
Les ®missions des lieux dôenfouissement municipaux comprennent les émissions fugitives de CH4 et les 

émissions dues à la combustion du gaz dôenfouissement sur site. 

Calcul des ®missions fugitives du gaz dõenfouissement 

Les émissions de CH4 sont calculées en soustrayant les quantités de CH4 détruit et valorisé du CH4 généré 

calcul® ¨ lôaide dôun mod¯le de d®composition de premier ordre, comme décrit dans la révision 2019 des 

Lignes directrices 2006 du GIEC pour les inventaires nationaux de gaz à effet de serre (GIEC, 2019). La 

valeur de 0,5 recommandée pour la fraction de gaz dôenfouissement qui est du CH4 a été utilisée. Le 

coefficient dôoxydation biologique (OX) du CH4 est appliqué au CH4 qui nôa pas ®t® capt®. Le calcul des 

émissions peut se résumer par lôÉquation A1.20. 
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Équation A1.20 

 

Où :  

CH4 = quantité de CH4 ®mis par lôenfouissement pendant lôann®e, en t; 

CH4produit = quantité de CH4 produit par lôenfouissement pendant lôann®e, en t; 

CH4capté = quantité de CH4 capt® par les sites dôenfouissement pendant lôann®e, en t; 

OX = facteur dôoxydation (0,1). 

 

La quantité de méthane produit est calculée pour lôensemble du Qu®bec par type de matière et par type de 

lieu dôenfouissement en utilisant un modèle de décomposition de premier ordre (GIEC, 2019) qui comporte 

plusieurs paramètres. Les paramètres de fraction de carbone organique décomposable (COD), de fraction de 

carbone organique dégradable qui se décompose (CODf) et de taux de décomposition (k) sont spécifiques 

pour une matière donnée, et le facteur de correction du méthane (FCM) est spécifique au type de lieu 

dôenfouissement. Ces différents paramètres sont décrits plus bas. Les paramètres des matières sont 

présentés au Tableau A3.6 et le FCM des types de lieux dôenfouissement se trouve au Tableau A3.7 de 

lôAnnexe 3.  

Carbone organique dégradable (COD) 

Le COD représente la fraction de carbone organique dans les déchets en base humide qui est disponible 

pour la décomposition et est spécifique à chaque type de déchet. Le COD pour les boues de traitement des 

eaux se situe entre 0,4 et 0,5 en base sèche (GIEC, 2019, volume 5, section 3.2.2). Puisque les données sur 

lôenfouissement des boues sont en base humide, une siccité de 29 % (RECYC-QUÉBEC, 2008) est appliquée 

à la valeur moyenne de 0,45 pour obtenir la quantité en base humide. 

Fraction de carbone organique dégradable qui se décompose (CODf) 

Le CODf est la fraction du COD qui se d®compose r®ellement dans les lieux dôenfouissement. 

Taux de décomposition (k) 

Le k représente la vitesse de décomposition du carbone organique. Plusieurs paramètres influencent cette 

vitesse, dont les conditions dans le lieu dôenfouissement et la température. Les valeurs par type de déchet 

utilisées proviennent des révisions 2019 des lignes directrices du GIEC (GIEC, 2019) pour un climat boréal 

humide. 

Facteur de correction du méthane (FCM) 

Le FCM dépend du type de gestion des lieux dôenfouissement. Par exemple, un site anaérobie bien géré aura 

un FCM de 1, tandis que le FCM dôun site semi-aérobie bien géré sera de 0,5. Ces valeurs proviennent des 

révisions 2019 des Lignes directrices 2006 du GIEC pour les inventaires nationaux de gaz à effet de serre 

(GIEC, 2019). Un FCM de moins de 1 signifie quôune partie du carbone qui aurait dû se décomposer en CH4 

sôest décomposé en CO2, car le milieu est plus oxygéné. De plus, le FCM prend en compte les pratiques de 

brûlage sur les lieux dôenfouissement.  
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Donn®es dôenfouissement 

Le mod¯le de d®composition de premier ordre n®cessite lôutilisation des quantités de déchets par type de 

déchet enfoui dans chaque type de lieu dôenfouissement. Pour obtenir ces quantités, il faut connaître la 

répartition entre les trois types de collectes : résidentielles, ICI et CRD, car les caractérisations des déchets 

sont par type de collecte. De plus, il faut conna´tre la r®partition par type de lieu dôenfouissement pour associer 

le bon FCM. La provenance des données et les méthodes de répartitions sont décrites plus bas. 

Les donn®es dôenfouissement proviennent de plusieurs sources. De 1941 à 1991, les quantités éliminées par 

type de lieu ont été estimées par la Direction des matières résiduelles du MELCC. Il y a spécifiquement les 

données pour 1950, 1960, 1970, 1980 et 1985. Les données manquantes de 1941 à 1991 ont été interpolées 

linéairement et extrapolées avec la population de 1941 à 1949. À partir de 1992, les données sur 

lôenfouissement par type de lieu ainsi que les quantités de boues de traitement des eaux qui sont enfouies 

proviennent des bilans de la gestion des matières résiduelles au Québec (RECYC-QUÉBEC, 2000 à 2018). 

Une interpolation linéaire a été utilisée pour combler les données manquantes. 

Les déchets totaux sont séparés dans les trois grands types de collectes selon lôinformation disponible sur 

leur proportion. À partir de 2015, les ratios par type de collecte provenant des donn®es dô®limination des 

matières résiduelles au Québec (MELCC, 2015-2019) sont appliqués pour chaque année en question. 

De 2000 à 2014, la séparation est réalisée avec les données des bilans de la gestion des matières résiduelles 

au Québec (RECYC-QUÉBEC, 1998 à 2018). Pour les années manquantes, une interpolation linéaire est 

utilisée. De 1941 à 1999, la moyenne des valeurs de 2000 à 2008 est utilisée pour séparer les types de 

collectes. 

En connaissant la séparation par type de collecte et indépendamment par type de lieu dôenfouissement, il est 

possible dôestimer lôenfouissement de chaque type de collecte dans chaque type de lieu. La même méthode 

g®n®rale sôapplique pour toutes les ann®es. Pour commencer, les DMS et les LEDCD nôenfouissent que des 

matières des collectes de CRD; celles-ci sont donc retirées du total de CRD. Ensuite, le reste des déchets 

des trois types de collectes sont séparés par prorata dans les autres lieux dô®limination. 

Pour obtenir les quantit®s de d®chets par type de d®chet et par type de lieu dôenfouissement, il faut utiliser 

des caractérisations de la composition des déchets enfouis. Ces caractérisations sont séparées par type de 

collecte et par période. Les différentes périodes et les caractérisations attribuées sont présentées au 

Tableau A3.8 de lôAnnexe 3. Pour les collectes résidentielles avant 1990, il est estim® quôil nôy avait pas de 

recyclage et que tous les déchets qui sont recycl®s dans lô®tude de caractérisation (Chamard, 2000) sont 

enfouis. 

Gaz dôenfouissement capt® 

La quantité de méthane capt® par les lieux dôenfouissement (CH4capté) est calculée en additionnant les 

quantités de méthane torché ou valorisé sur site, ou transféré vers un autre site, provenant des déclarations 

au MELCC, les quantités de méthane détruit provenant des données des crédits compensatoires pour le 

captage des gaz dôenfouissement du Syst¯me de plafonnement et dô®change de droits dô®mission de gaz à 

effet de serre (SPEDE; MELCC, 2021b) et du programme Biogaz (CSA, 2009-2013) et de lôinformation 

recueillie auprès des exploitants des lieux dôenfouissement. Un soin particulier est apporté pour ne pas 

compter la captation sur un site deux fois sôil se retrouve dans deux jeux de données. Ce total est utilisé dans 

lôÉquation A1.20. 
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Calcul des ®missions de la combustion du gaz dõenfouissement sur site 

Les émissions dues au torchage et à la valorisation énergétique sur site sont calculées ̈  lôaide de 

lôÉquation A1.21. Les facteurs dô®mission sont présentés au Tableau A3.9 de lôAnnexe 3. 

Équation A1.21 

 

Où :  

GESi = émissions du GES i, en t; 

Gaz dôenfouissement = quantit® de gaz dôenfouissement br¾l®, en 10³m³, en ne considérant que la part 

de méthane; 

FEi = facteur dô®mission pour le GES i, en kg/10³m³; 

i = CH4 ou N2O. 

 

A1.6.1.2. Lieux dôenfouissement d®di®s aux usines de pâtes et papiers 
Les lieux dôenfouissement dédiés aux usines de pâtes et papiers nôont pas dô®quipement de captation des 

gaz dôenfouissement. Les émissions sont donc directement celles du modèle de décomposition de premier 

ordre, moins le 10 % de CH4 oxydé biologiquement. 

Les différents types de matières sont modélisés séparément. Les paramètres COD, CODf et k spécifiques 

par matière sont détaillés au Tableau A3.10 de lôAnnexe 3 et le FCM des lieux dôenfouissement d®di®s aux 

usines de pâtes et papiers est de 0,5. Sinon, le mod¯le est identique ¨ celui des lieux dôenfouissement 

municipaux. La fraction volumique de méthane dans le gaz dôenfouissement est de 0,5 et le facteur 

dôoxydation de 0,1 est appliqu® ¨ lôenti¯ret® du CH4 produit. Le calcul des émissions peut se résumer par 

lôÉquation A1.22. 

Équation A1.22 

 

Où : 

CH4 = quantité de CH4 ®mis par lôenfouissement pendant lôann®e, en t; 

CH4produit = quantité de CH4 produit par lôenfouissement pendant lôann®e, en t; 

OX = facteur dôoxydation (0,1). 

 

Les quantités de matières enfouies des usines de pâtes et papiers de 1993 à 2013 proviennent des bilans de 

conformité de lôindustrie des p©tes et papiers (MELCC, 1993-2000 et MELCC, 2001-2013) et celles de 2014 

à 2019 proviennent du Système de suivi environnemental (MELCC, 2021a). Ces données sont déjà séparées 

par type de matière et la siccité des boues est le plus souvent spécifiée. Lorsque la siccit® nôest pas connue, 

les siccités moyennes par type de boue (Lavallée, 1996) ont été utilisées (ces valeurs sont détaillées au 

Tableau A3.11 de lôAnnexe 3). 

Pour la période précédant 1993, la production annuelle de 1970 à 2003 des usines de pâtes et papiers au 

Québec (MERN, 2003) a été utilisée pour extrapoler lôenfouissement de 1970 à 1992 à partir des données 

de 1993. Les quantités des différentes matières ont aussi été corrigées pour refléter les changements de 

réglementation et de pratique du secteur. Avant 1990, on consid¯re quôil nôy a pas de d®sencrage, et 
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avant 1985, que seulement 20 % des usines de pâtes et papiers ont un traitement des eaux et que 30 % de 

plus dô®corces sont traitées dans les scieries. 

Les facteurs COD des boues ont été estimés en interne avec la quantité de matières organiques par type de 

boue déterminée par une étude de caractérisation (Lavallée, 1996). De cette quantité de matière organique, 

une proportion de 50 % est considérée comme du carbone en prenant le bois comme matière modèle. 

A1.6.2. Traitement biologique des déchets 
Le traitement biologique des déchets comprend les sources dô®mission du compostage et de la 

biométhanisation (digestion anaérobie). Les émissions de CO2 libérées par le compostage et la 

biométhanisation des déchets sont dôorigine biog®nique puisquôelles proviennent de la d®composition de la 

matière organique. Elles ne sont donc pas incluses ¨ lôinventaire. Actuellement, il nôy a pas de d®clarations 

faites au MELCC pour ces activités. Les émissions de CH4 et de N2O ont été calculées à partir des bilans de 

la gestion des matières résiduelles au Québec (RECYC-QUÉBEC, 2000 à 2018) et de la méthodologie de la 

section A3.6.2 du rapport dôinventaire national 1990-2019, partie 2 (ECCC, 2021a). 

A1.6.2.1. Compostage 
Les émissions de CH4 et de N2O provenant du traitement des déchets par compostage dépendent de la 

quantité et du type de déchets humides compostés à lô®chelle des installations. Pour chaque installation de 

compostage, le facteur dô®mission est d®termin® par le type et le nombre de types de déchets présents à 

lôinstallation. Les quatre types de déchets sont les déchets de jardin, les déchets solides municipaux, les 

biosolides ou le fumier et un mélange des déchets susmentionnés. Les facteurs dô®mission sont pr®sent®s 

au Tableau A3.12 de lôAnnexe 3. 

Lorsquôune installation traite uniquement des déchets de jardin ou des déchets solides municipaux, le facteur 

dô®mission associé au type de d®chet est utilis®. Autrement, lorsquôune m°me installation traite des d®chets 

de jardin et des déchets solides municipaux, le facteur du mélange de déchets est utilisé. Pour les biosolides 

ou le fumier, les émissions sont quantifiées indépendamment des autres types de déchets. Le facteur associé 

aux biosolides ou au fumier est toujours utilisé pour les quantités de ce type de déchet. Au Québec, les 

biosolides ou le fumier sont généralement traités sur des plateformes de compostage distinctes et ils ne sont 

pas mélangés aux autres types de déchets. Les émissions sont calcul®es ¨ lôaide de lôÉquation A1.23. 

Équation A1.23 

 

Où : 

GESi = émissions du GES i, en t; 

Déchetj = quantité de déchets organiques humides traités pour le type de déchets j, en t; 

FEi,j = facteur dô®mission du GES i du type de déchets j, en kg/t;  

i = CH4 ou N2O; 

j = déchets de jardin, déchets solides municipaux, biosolides, fumier ou mélange de déchets. 

 

Les émissions de CH4 et de N2O provenant du compostage des particuliers ne sont pas incluses.  
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A1.6.2.2. Biométhanisation 
Émissions de CH4  

Les émissions de CH4 provenant de la biométhanisation sont estimées avec les quantités de biogaz produit 

par les digesteurs. Les émissions correspondent à la portion de méthane du biogaz produit qui est perdue 

sur place par les fuites du système ¨ lô®chelle des installations. Les pertes attribuées à la valorisation et à la 

combustion incomplète du biogaz ne sont pas incluses dans les calculs. Elles sont considérées comme 

épisodiques et évitées au Québec. Les émissions sont calculées ̈  lôaide de lôÉquation A1.24. 

Équation A1.24 

 

Où : 

CH4 = émissions de CH4, en t;  

Mi = production de biogaz pour lôinstallation i, en m³; 

FCH4 = fraction de biogaz sous forme de CH4 (0,63); 

D = densité du biogaz (0,667 kg/m³); 

FE = facteur dô®mission exprimé en fraction de la quantité totale de biogaz produit perdue sur 

place (0,021); 

i = installation i. 

 

Lorsque les quantités de biogaz produit ne sont pas disponibles, la production de biogaz dôune installation 

peut être estimée à partir des quantités de matières premières humides traitées et de facteurs de conversion 

par type de déchet. Les quatre types de déchets sont les eaux usées (22 m³/t), les déchets agricoles 

(39,5 m³/t), les déchets solides municipaux (120,9 m³/t) et les déchets solides industriels, commerciaux et 

institutionnels (125 m³/t) (Canadian Biogas Association, 2020). 

Émissions de N2O 

Les émissions de N2O sont considérées comme négligeables, conformément aux lignes directrices du GIEC. 

Elles ne sont donc pas estim®es pour cette source dô®mission. 

Les émissions de CH4 et N2O provenant des digesteurs anaérobies agricoles ne sont pas estimées ni incluses 

dans lôinventaire. Seules les ®missions des installations industrielles et municipales sont quantifi®es. Les 

émissions attribuables à la digestion anaérobie des boues dans les installations de traitement des eaux usées 

sont incluses à la section Traitement et rejet des eaux usées municipales. 

A1.6.3. Traitement et rejet des eaux usées municipales 
Les émissions de CH4 et de N2O de ce sous-secteur sont calculées à partir de la méthodologie de la 

section A3.6.4 du rapport dôinventaire national 1990-2019, partie 2 (ECCC, 2021a). Les émissions de CO2 

provenant du traitement et du rejet des eaux usées municipales sont dôorigine biog®nique et ne sont donc pas 

incluses ¨ lôinventaire. 
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Émissions de CH4  

Les émissions de CH4 provenant du traitement et du rejet des eaux usées municipales sont produites lors 

des trois étapes de ce processus : traitement des eaux usées (CH4trait), digestion anaérobie des boues (CH4DA) 

et rejet dans le plan dôeau r®cepteur (CH4PER). Les émissions pour ce secteur sont calcul®es ¨ lôaide de 

lôÉquation A1.25. 

 

Équation A1.25 

 

Où : 

CH4 = émissions totales de CH4, en t; 

CH4trait = émissions de CH4 provenant du traitement des eaux usées, en t; 

CH4DA = émissions de CH4 provenant de la digestion anaérobie des boues, en t; 

CH4PER = émissions de CH4 du rejet des eaux dans le plan dôeau r®cepteur, en t. 

 

Émissions de CH4 provenant du traitement des eaux usées 

Les émissions de CH4 provenant du traitement des eaux usées (CH4trait) dépendent du type de traitement. 

Les émissions sont calcul®es ¨ lôaide du facteur dô®mission de CH4 (FECH4i) et de la charge de matières 

organiques dans les eaux usées (COi) ainsi que de la quantité de matières organiques retirées des eaux 

usées sous forme de boues (MO retirées sous forme de bouesi). Les émissions sont calculées en tenant 

compte du type de traitement (i) ̈  lôaide de lô 

Équation A1.26. 

 

Équation A1.26 

 

Où : 

CH4trait = émissions de CH4 provenant du traitement des eaux usées, en t; 

FECH4i = facteur dô®mission de CH4 pour le traitement i, en t CH4/t DBO5; 

COi = charge de matières organiques dans les eaux usées pour le traitement i, en t DBO5; 

MO retirées sous forme de bouesi = quantité de matières organiques retirées des eaux usées sous forme 

de boues pour le traitement i, en t DBO5; 

i = type de traitement. 

 

Le FECH4i est déterminé en utilisant la capacité maximale théorique de production de CH4 (B0) et avec un 

facteur de correction du méthane (FCMi, Tableau A3.13 de lôAnnexe 3) qui est propre à chaque type de 

traitement. Le FECH4i est calculé ̈  lôaide de lôÉquation A1.27. 
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Équation A1.27 

 

Où : 

FECH4i = facteur dô®mission de CH4 pour le traitement i, en t CH4/t DBO5; 

B0 = capacité maximale théorique de production de CH4 (0,36 t CH4/t DBO5); 

FCMi = facteur de correction du méthane pour le traitement i, fraction; 

i = type de traitement. 

 

Quant à la COi, elle est calculée en utilisant la population desservie par chaque type de traitement (Popi), le 

taux de charges organiques par habitant (DBO5) ainsi quôun coefficient de correction qui permet de tenir 

compte des apports industriels et commerciaux dans les eaux usées municipales (CIC). La COi est calculée 

¨ lôaide de lôÉquation A1.28. 

Équation A1.28 

  

Où : 

COi = charge de matières organiques dans les eaux usées pour le traitement i, en t DBO5; 

Popi = population desservie par le traitement i, en habitant; 

CIC = coefficient de correction pour les apports industriels et commerciaux (1,25); 

DBO5 = charge organique par habitant (0,06 kg DBO5/habitant/jour); 

jour = nombre de jour de lôann®e; 

i = type de traitement. 

 

Pour ce qui est de la quantité de matières organiques retirées des eaux usées sous forme de boues (MO 

retirées sous forme de bouesi), elle est calculée ¨ lôaide de la COi, de lôefficacit® dô®limination de la DBO5 du 

traitement (eff.éli.DBO5i, Tableau A3.13 de lôAnnexe 3) et de la quantité de DBO5 éliminée des eaux usées 

sous forme de boues par unité de DBO5 éliminée durant le traitement (DBO5b/DBO5éli.i, Tableau A3.13 de 

lôAnnexe 3). La MO retirées sous forme de bouesi est calculée ̈  lôaide de lôÉquation A1.29. 
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Équation A1.29 

  
 

Où : 

MO retirées sous forme de bouesi = quantité de matières organiques retirées des eaux usées sous forme 

de boues pour le traitement i, en t DBO5; 

COi = charge de matière organique dans les eaux usées pour le traitement i, en t DBO5; 

eff.éli.DBO5i = efficacité dô®limination de la DBO5 pour le traitement i, fraction; 

DBO5b/DBO5éli.i = quantité de DBO5 éliminée sous forme de boues par unité de DBO5 éliminée durant le 

traitement i, fraction; 

i = type de traitement. 

 

Émissions de CH4 provenant des plans dôeau r®cepteurs 

Les émissions de CH4 provenant des plans dôeau r®cepteurs (PER) sont causées par les matières organiques 

qui ne sont pas ®limin®es lors du traitement des eaux us®es et qui sont rejet®es dans lôeffluent à la suite du 

traitement des eaux usées. Les émissions peuvent également provenir des matières organiques rejetées 

dans les eaux usées non traitées. Les émissions sont calculées par type de traitement. 

Les émissions de CH4 provenant des PER (CH4PER) sont calculées ̈  lôaide du facteur dô®mission de CH4 pour 

les PER (FECH4PER) et de la charge de matières organiques rejet®es dans les PER sous forme dôeffluent 

(COeffluent). Les ®missions sont calcul®es ¨ lôaide de lôÉquation A1.30. 

Équation A1.30 

 

Où : 

CH4PER = émissions de CH4 provenant des plans dôeau r®cepteurs, en t; 

FECH4PER = facteur dô®mission de CH4 pour les PER, en t CH4/t DBO5; 

COeffluent = charge de matières organiques rejetées dans les PER sous forme dôeffluent, en t DBO5. 

 

Le FECH4PER est déterminé en utilisant la capacité maximale théorique de production de CH4 (B0) et un facteur 

de correction du méthane pour les PER (FCMPER). Le FECH4PER est calcul® ¨ lôaide de lôÉquation A1.31. 
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Équation A1.31 

 

Où : 

FECH4PER = facteur dô®mission de CH4 pour les PER, en t CH4/t DBO5; 

B0 = capacité maximale théorique de production de CH4 (0,36 kg CH4/kg DBO5); 

FCMPER = facteur de correction du méthane pour les PER (0,11). 

 

Quant à la COeffluent, elle est calcul®e ¨ lôaide de la COi et de lôefficacit® dô®limination de la DBO5 (eff.éli.DBO5i, 

Tableau A3.13 de lôAnnexe 3) qui est propre à chaque type de traitement. La COi est calculée de la même 

façon que pour le CH4trait (voir lôÉquation A1.28). Le COeffluent est calcul® ¨ lôaide de lôÉquation A1.32. 

Équation A1.32 

  

Où :  

COeffluent = charge de matières organiques rejetées dans les PER sous forme dôeffluent pour le 

traitement i, en t DBO5; 

COi = charge de matières organiques dans les eaux usées pour le traitement i, en t DBO5; 

eff.éli.DBO5i = efficacit® dô®limination de la DBO5 pour le traitement i, fraction; 

i = type de traitement. 

 

Émissions de CH4 provenant de la digestion anaérobie des boues dans les installations de traitement des 

eaux 

Certaines installations de traitement des eaux usées effectuent de la digestion anaérobie des boues produites 

lors du traitement des eaux sur le site de lôinstallation. Au Qu®bec, quatre diff®rents types dôinstallations de 

traitement des eaux ont effectué de la digestion anaérobie de boues sur le site de lôinstallation entre 1990 

et 2019. 

La digestion ana®robie et le compostage des boues effectu®s ¨ lôext®rieur des usines de traitement des eaux 

ne sont pas inclus dans ce sous-secteur. Ils sont plutôt inclus dans la section Traitement biologique des 

déchets. 

Les émissions de CH4 provenant de la digestion anaérobie des boues (CH4DA) sont également calculées par 

type de traitement. Les ®missions sont d®termin®es ¨ lôaide de la quantit® de CH4 produit lors de la digestion 

anaérobie des boues (CH4ProduitDAi) et de la portion de méthane du biogaz produit qui est perdue sur place par 

les fuites du syst¯me ¨ lô®chelle des installations (1 - Pertes fugitives). Les ®missions sont calcul®es ¨ lôaide 

de lôÉquation A1.33. 
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Équation A1.33 

 

Où : 

CH4DA = émissions de CH4 provenant de la digestion anaérobie des boues, en t; 

CH4ProduitDAi = quantité de CH4 produit lors de la digestion anaérobie pour le traitement i, en t; 

1 - Pertes fugitives = portion de méthane du biogaz produit qui est perdue sur place (0,021); 

i = type de traitement. 

 

La CH4ProduitDAi est calculée ¨ lôaide de la masse du total des solides en suspension (TSS) dans les boues 

(TSSboues), de la fraction de la masse de boue sous forme de matières volatiles en suspension (MVS/TSS, 

Tableau A3.13 de lôAnnexe 3), de la fraction de matières volatiles en suspension (MVS) consommée lors de 

la digestion anaérobie (MVSéli.), du volume de biogaz produit lors de la digestion anaérobie par unité de TSS 

consommé (BiogazPro), de la fraction de biogaz sous forme de CH4 (FCH4) et de la densité du biogaz. La 

CH4ProduitDAi est calcul®e ¨ lôaide de lôÉquation A1.34.  

Équation A1.34 

 

Où : 

CH4ProduitDAi = quantité de méthane produit lors de la digestion anaérobie pour le traitement i, en t; 

TSSbouesi = masse du TSS dans les boues pour le type de traitement i, en t TSS; 

MVS/TSSi = fraction de la masse de boue sous forme de matières volatiles en suspension pour le type de 

traitement i; 

MVSéli. = fraction de MVS consommée lors de la digestion anaérobie (0,65); 

BiogazPro = volume de biogaz produit lors de la digestion anaérobie par unité de TSS consommé 

(1,01 m³ CH4/kg de TSS éliminés); 

FCH4 = fraction de biogaz sous forme de CH4 (0,63); 

D = densité du biogaz (0,667 kg CH4/m³); 

i = type de traitement 

 

La TSSbouesi est calcul® ¨ lôaide de la COi, de lôefficacit® dô®limination de la DBO5 pour le traitement i 

(eff.éli.DBO5i, Tableau A3.13 de lôAnnexe 3) et du facteur permettant de déterminer la masse de TSS par 

unité de DBO5 retirée des eaux usées sous forme de boues du type de traitement i (TSS des boues/DBO5éli.i, 

Tableau A3.13 de lôAnnexe 3). La COi est calculée de la même façon que pour le CH4trait (voir 

lôÉquation A1.28). La TSSbouesi est calcul®e ¨ lôaide de lôÉquation A1.35. 
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Équation A1.35 

  

Où : 

TSSbouesi = masse du TSS dans les boues pour le type de traitement i, en t TSS; 

COi = charge de matières organiques dans les eaux usées pour le traitement i, en t DBO5; 

eff.éli.DBO5i = efficacit® dô®limination de la DBO5 pour le traitement i, fraction; 

TSS des boues/DBO5éli.i = masse de TSS par unité de DBO5 retirée des eaux usées sous forme de 

boues du type de traitement i, en t TSS/t DBO5; 

i = type de traitement. 

 

Émissions de N2O 

Les émissions de N2O provenant du traitement des eaux us®es municipales sont calcul®es ¨ lôaide du facteur 

dô®mission de N2O exprim® en ®missions dôazote (FEN2O-N), de la quantit® dôazote dans les eaux usées  

(Neaux usées) et dôun facteur de conversion de lôazote en N2O (44/28). Les émissions de N2O sont calculées à 

lôaide de lôÉquation A1.36. 

Équation A1.36 

 

Où : 

N2O = émissions de N2O, en t; 

FEN2O-N = facteur dô®mission de N2O exprim® en ®missions dôazote (0,005 kg N2O-N/kg N); 

Neaux usées = quantit® dôazote dans les eaux us®es, en kg N/an; 

44/28 = facteur de conversion de lôazote en N2O. 

 

Quant à la Neaux usées, elle est calculée ¨ lôaide de la consommation annuelle de protéines par habitant 

(Protéinesconsom, Tableau A3.14 de lôAnnexe 3), de la fraction dôazote dans les prot®ines (FracN-Pr), dôun 

facteur pour les protéines non consommées (p. ex., douches, éviers, etc.) présentes dans les eaux usées 

(Fnon-cons), dôun facteur pour les prot®ines dôorigine industrielle et commerciale pr®sentes dans les eaux us®es 

(Find-com) et de la population québécoise. La Neaux usées est calculée ̈ lôaide de lôÉquation A1.37. 
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Équation A1.37 

   

Où : 

Neaux usées = quantit® dôazote dans les eaux us®es, en kg N/an; 

Protéinesconsom = consommation annuelle de protéines, en kg/habitant/an; 

FracN-Pr = fraction dôazote dans les prot®ines (0,16 kg N/kg protéines); 

Fnon-cons = facteur pour les protéines non consommées présentes dans les eaux usées (1,1); 

Find-com = facteur pour les prot®ines dôorigine industrielle et commerciale pr®sentes dans les eaux 

usées (1,25); 

Pop = population du Québec, en habitant. 

 

A1.6.4. Incinération des déchets 
Les incinérateurs municipaux et de déchets dangereux déclarent leurs émissions au MELCC. Les émissions 

déclarées pour lôincin®ration des d®chets sont utilisées directement pour lôinventaire. Les émissions des 

combustibles fossiles utilisés dans les équipements fixes des incinérateurs municipaux sont également 

considérées dans ce sous-secteur, car il nôest pas possible de séparer ce qui est utilisé pour les fours de ce 

qui pourrait être utilisé pour le chauffage des bâtiments, le cas échéant.  

  




































